Beauvais - Kiosque du mardi 13 avril 2004 à la Bibliothèque Départementale de Prêt de l’Oise

Pourquoi Kiosque ? Peut-être parce que dans une bibliothèque, tente-t-on de recréer pour les livres, comme dans le kiosque à journaux, un lieu privilégié où les rassembler, les repérer et faciliter leurs acquisitions ; peut-être, belle image rapportée aux livres, évoque t-on aussi le  pavillon de jardin coiffé d’un dôme, le kiosque à musique : un espace libre et ouvert, où  les passionnés d’un même art proposaient aux badauds, le temps d’une pause qu’ils s’octroyaient, rythmes et mélodies.

De fait le kiosque se veut un espace où bibliothécaires et libraires aient plaisir à se rencontrer, un lieu de partage pour ces professionnels venus de structures de tailles, de lectorats et de pratiques d’animations, divers :  il devrait permettre d’échanger et partager des lectures, des savoir-faire, susciter de nouvelles dynamiques pour gagner et fidéliser de nouveaux lecteurs.  

D’accès libre, le kiosque se déroule sur une demi-journée, placée sous le signe de la convivialité et de l’échange, il est conseillé à chacun, pour en profiter au mieux, de venir y présenter des livres qu’il a aimés, détestés ou qui lui posent question mais aussi des pratiques d’animation et de médiation.

Le Kiosque a vocation à se tenir dans des lieux à chaque fois différents. 

La Bibliothèque Départementale de Prêt de l’Oise, à chaque rencontre-kiosque, présentera des livres, en fonction des attentes des participants par collections, par thèmes, par genres…,  et signalisera les nouvelles parutions de qualité.

 Un compte-rendu des échanges et des rencontres pourra être fourni aux professionnels intéressés.

Regards sur diverses collections documentaires :

Déplimini - Editions Sarbacane-6,90E

Excellente petite collection de documentaires pour les tout-petits, très simples, très linéaires. Ces ouvrages cartonnés en accordéon, faciles à manipuler, livrent d’un côté l’évolution de l’animal que l’on étudie, de l’autre la découverte de son milieu de vie.

A quatre pattes – Editions Milan-4,50E

Toujours pour les tout-petits, un support documentaire-photo sur le monde animal familier : les photographies sont de qualité, le papier glacé séduisant au toucher, le texte en cursive très explicite et très lisible. Une approche très classique mais sans aucun doute efficace et plaisante.

Documentaires Gulf Stream- Editions Gulf Stream –12,50E

Des documentaires très détaillés ; une vraie « bible » pour chaque sujet abordé et traité sous des angles diversifiés, écologique, littéraire, humoristique. A lire d’une traite, un vrai plaisir !

Niveau de lecture pour tous à partir de 10, 11 ans. Coup de cœur !

Autrement Junior - Editions Autrement-7,95 E et 9E

Des documentaires à double entrée qui ne craignent pas d’aborder des sujets sociaux et philosophiques : un récit confié à un auteur jeunesse patenté, illustre le propos puis une présentation documentaire classique fait le tour de la question. Le procédé un peu didactique accouche d’approches souvent passionnantes, mais parfois moins convaincantes lorsque sont abordés des problèmes complexes que le récit de fiction peut avoir tendance à trop simplifier.

Niveau de lecture à partir de 11 ans.

Oxygène et Hydrogène - Editions La Martinière – 9 E et 10E

Des documentaires qui s’adressent aux préados (Oxygène) et aux ados (Hydrogène), conçus pour être investis individuellement en dehors des regards des adultes, ils adoptent un style direct, traitent de sujets tabous, mettent des mots sur les non-dits. Il y en a d’excellents, d’autres moins. Documentaires-miroirs, à la mise en page dynamique, bien servie par des crédits photographiques volontairement noirs et blancs, ils sont favorablement reçus en collège et en lycée. Des auteurs jeunesse reconnus leur prêtent souvent leur plume.

A petits pas -  Editions Actes-Sud –11E

Des documentaires ambitieux : un sujet est traité de manière délibérément transversale avec 

des approches historique, scientifique, technique, économique, littéraire…illustrées avec talent et humour. A partir de 8 ans.

Kezako - Editions Mango –10E

dès 5, 6 ans, cette collection a pour caractéristique d’offrir une approche expérimentale : une image donne à appréhender un phénomène scientifique et en vis à vis une expérience est proposée, expérience qui amène à observer, questionner, émettre des hypothèses et à prolonger l’expérimentation pour les vérifier : le lecteur est mis en recherche et construit un savoir dont il peut mesurer l’exactitude  ( des réponses sont données en bas de la page de droite, une proximité un peu dommageable : il eut mieux valu les livrer en fin d’ouvrage à fin de prolonger l’effort de raisonnement et d’analyse ) Par contre, à la fin de l’ouvrage, un petit texte de fiction permet une synthèse de ce que le lecteur a découvert et appris. Des documentaires extrêmement intéressants !

A signaler chez Mango deux autres collections pour les plus jeunes :

La collection animinis  -6E  : des ouvrages cartonnés au format carré pour les tout-petits, proposant de vraies photographies accompagnées (dixit l’éditeur) de comptines informatives et de fait l’information fournie est bien scientifique.

La collection « qui es-tu ? »  -9E   : des ouvrages pour enfants de 4 à 7,8ans ; une première lecture se fait par l’image photographique et se base sur l’observation, une deuxième par un questionnement proposée dans la double page, la lecture du titre de la double page suivante apporte la réponse au questionnement, enfin, une troisième lecture d’un texte plus dense enrichit l’information.

Extrêmes limites et Passion du sport - Editions Gamma-11E et 13E

Documentaires assez classiques, mais qui ont le mérite de traiter de sujets porteurs ou d’explorer des disciplines sportives assez peu connues : Escalade Varappe, rafting, Beach Volley, VTT acrobatique, roller, parapente, la technicité des données documentaires en fait, d’autre part, l’intérêt. A partir de 10, 11 ans.

Regards sur trois collections fictions :

Série Camille auteur Jacques Duquennoy - Editions Albin Michel-4E    

Une savoureuse petite girafe croquée avec beaucoup de fraîcheur et d’humour, par cet auteur-illustrateur picard. De la BD pour tout-petits.

Petite Poche - Editions Thierry Magnier – 5E    

« Des romans comme les grands », un parti pris d’écriture littéraire, des textes ambitieux servis par de  « vrais » auteurs. Comment faire goûter ces récits à de jeunes lecteurs parfois rebutés par le maquettage très sobre de ces livres ? Peut-être par une lecture faite à voix haute, ces récits en raison de leur brièveté s’y prêtent  à merveille. On peut de même investir les textes de la collection mini-souris des éditions Syros.

Confessions - Editions La Martinière-8,50E

Collection rassemblant des récits autobiographiques d’auteurs pour la jeunesse patentés sur des  problèmatiques  qu’ils ont rencontré adolescents. Des textes pas toujours faciles d’accès.

Confessions d’une grosse patate, Susie Morgenstern

Hé petite, Yaël Hassan

Douce amère, Anne Castries

Un autre que moi, Bernard Friot

Tu seras la risée du monde, Jean-Paul Nozière

On s’était dit pour la vie, Claire Mazard

Regards sur les Prix Sorcières 2004 : 

Prix décernés chaque année par un jury constitué d’une cinquantaine de libraires affiliés à l’ALSJ (Association des Libraires Spécialisés pour la Jeunesse) et d’une cinquantaine de Bibliothécaires affiliés à l’ABF (Association des Bibliothécaires  Français)

Prix Tout-petits  Méli-Mélo, Martine Perrin – Ed.Milan-11E

Prix Albums  L’amoureux, Rebecca Dautremer – Ed.Gautier Languereau-12,50E

Prix Premières lectures  Hatchiko, chien de Tokyo, Claude Helft – Ed.Desclée de Brower-6E

Prix Romans Jeunes  Il faut sauver Saïd, Brigitte Smadja – Ed.Ecole des Loisirs-8E

Prix Romans Ados  Les larmes de l’assassin, Anne-Laure Bondoux – Ed.Bayard-10,90E

Prix Documentaires  L’Art en bazar, Ursus Werly – Ed. Milan-14,90E

La présentation détaillée de ces ouvrages peut-être consultée sur le site internet www.citrouille.net de l’ALSJ.

Forum

Autour de Méli-mélo de Martine Perrin aux éditions Milan, prix sorcières 2004 Petite-enfance

Un album esthétiquement superbe, sur la page de gauche un graphisme abstrait : un jeu de traits, sur la page de droite, un cache évidé aux contours lisibles et bien repérables, la juxtaposition des deux pages crée la surprise et révèle un animal, un objet insolite qui d’emblée trouve son volume, sa couleur, sa texture : l’effet visuel est saisissant. On nomme  de page en page ce que l’on découvre pour, peu à peu, découvrir un univers, celui de l’Afrique Noire. ( Sont signalés à cette occasion des ouvrages des éditions Dapper sous la direction de  Sophie Curtil qui introduisent aux Arts premiers ) 

Méli-Mélo rappelle les ouvrages de la photographe américaine Tana Hoban aux éditions Kaléïdoscope Regarde bien et Que vois-tu même souci d’esthétisme, même jeu de surprise visuel, même aller du détail vers l’objet découvert dans sa globalité.

Débat :

- Comment les jeunes enfants réagissent-ils à ce type d’ouvrages ? Constat d’un attrait manifeste des tout-petits pour les livres de Tana Hoban. 

- Pourquoi les adultes sont-ils gênés par les livres sans texte contrairement aux enfants ?

 On évoque chez l’adulte l’angoisse de la page blanche et le souci d’éduquer qui le pousse à être interventionniste et  parfois à ne pas suffisamment respecter l’espace personnel de l’enfant.

· Un bémol toutefois est apporté : souvent l’enfant qui ne connaît pas le livre a besoin dans un premier temps de l’adulte,  qui canalisant son attention le met en situation de lecture.
L’amoureux de Rebecca Dautremer, éditions Gautier Languereau, prix sorcières 2004 Album.

Une petite fille harcelée et martyrisée par un petit camarade de classe s’entend dire par sa mère que si celui-ci agit ainsi, c’est qu’il est peut-être amoureux. Mais alors « c’est quoi être amoureux ? » et tous les enfants de s ‘interroger, de rapporter mille choses entendues sur la question :  les poncifs, les contresens, les utopies… mais la réalité reste bien là  Zoé continue à se faire tirer les cheveux, piétiner son cartable…Décidément ???

Débat  et impressions :

·    on a adoré tout de suite

· on rentre dans le monde de l’enfance

· il faut prendre son temps, découvrir ce livre en détail, les illustrations comme le texte sont superbes

· il faut que les enfants sachent déjà lire pour comprendre certains jeux de mots, on peut difficilement le lire à des tout-petits

· tout de même, le propos pose question, à croire que si l’on aime l’on tape : SOS femmes battues n’est pas loin. Pour cette ambivalence, je pense que c’est un bon prix sorcières : un album qui résiste à l’interprétation et suscite le débat. De plus, la mise en page est remarquable et, l’illustration d’un esthétisme, d’une richesse rare laisse pantois.

· On a toujours su que les rapports amoureux sont complexes. Qui peut dire ce que c’est qu’aimer ? Les enfants du livre sont toujours à la fin de l’histoire entrain de se poser des questions. Déjà l’homme de Cromagnon tirait sa femme par les cheveux

· Des fils dans l’illustration ficellent et ligotent tous ces enfants empêtrés dans leurs sentiments, ils rappelent Okilélé de Claude Ponti – éditions Ecole des Loisirs, qui ligote toute sa famille pour pouvoir mieux « parlophoner tous ensemble »
Hatchiko, chien de Tokyo, Claude Helft C. Jiang Hong–Ed.Desclée de Brower. Prix sorcières 2004 Premières lectures

Une histoire vraie, celle de la statue du chien de Tokyo, élevée en mémoire d’un animal qui, habitué à accompagner son maître chaque jour prendre son train, l’attendit des années durant sur le quai de la gare, en vain : le maître en question ayant succombé sur son lieu de travail à une crise cardiaque. Un récit très simple et émouvant, une belle parabole sur la fidélité.

Impressions :

-     Il y a peu d’histoires « vraies » pour les enfants et pourtant ils aiment cela.

· Très belle illustration, dommage que le format du livre soit si petit

· Ce format est en fait un choix éditorial, de même pour les livres de l’Ecole des Loisirs rassemblés dans la collection La petite bibliothèque, le format du livre incite à se l’approprier, ce qui correspond bien à  un niveau « première lecture » qui amorce la lecture individuelle.
Il faut sauver Saïd, Brigitte Smadja - Ecole des Loisirs, prix sorcières 2004 Romans jeunes

Saïd aurait pu être un excellent élève, à l’école primaire il était brillant mais au collège « la roue tourne. Terrorisé par son cousin et son grand frère, acculé à participer à des trafics douteux sous peine de représailles, Saïd , qui garde au fond de lui la rage d’apprendre, perd ses moyens et quête en vain une aide auprès d’adultes dépassés par la situation… jusqu’au jour où, enfin, l’un des professeurs le plus sévère du collège se rend compte de sa situation et lui tend la main…

Débat :

· Une situation plutôt courante dans les cités, mais les enfants ont-ils envie qu’on les confronte à cette réalité ?

· Il faudrait voir comment un tel roman peut être reçu par des enfants qui vivent de telles situations

· Par expérience, beaucoup de gamins qui vivent des situations difficiles sont attirés par des livres qui abordent les problèmes auxquels ils sont confrontés. Le livre devient alors miroir ; mais il y a bien sûr  aussi, ceux qui fuient la confrontation, parce qu’elle est sans doute pour eux et dans l’instant insoutenable, trop douloureuse. Il faut être attentif au lecteur et respecter son choix de lire ou ne pas lire ce genre de livre.

· Ce livre pourrait être une entrée en matière pour établir un dialogue, aborder l’intolérable.

· Il y a de plus en plus de livres sur la violence en milieu scolaire qui font écho à une réalité que l’on ne peut pas  ignorer.

· Mais les enfants n’ont-ils pas envie de s’évader de celle-ci, de lire des choses belles, des récits de voyages par exemple ?

· L’appropriation d’un livre est affaire de bonne distance, il ne doit pas être trop proche de son lecteur, qui alors n’y voit que son propre reflet et s’en lasse vite, il ne doit pas être trop éloigné de ses préoccupations et de sa sensibilité car très vite le livre lui devient étranger ; en fait, il faut qu’il soit dans l’entredeux : assez proche pour s’y reconnaître en partie, assez éloigné pour titiller la curiosité et l’intérêt d’y aller voir.

Faute de temps Les larmes de l’assassin Prix roman ados et L’art en bazar Prix documentaires n’ont pu être présentés. Il sera possible d’y revenir lors du prochain Kiosque.

Regards sur des « coups de cœur » présentés par les participants

Histoires de Mots, une collection des éditions PEMF – 5,50E   

Des imagiers dont les illustrations sont belles et appréciées des écoles maternelles. A savoir toutefois :  ces livres ouvertement didactiques, imposent une redondance  de l’écrit et de l’illustration.

Enfance en poésie, une collection des éditions Gallimard-5,80 E et 6,10 E 

Un choix d’auteurs, Jacques Prévert, Claude Roy, Francis James… servis par les superbes illustrations de Jacqueline Duhême, Lapointe, Lemoine… Certains textes sont parfois complexes, preuve toutefois que  ce choix éditorial place la barre suffisamment haut et n’offre pas une poésie mièvre et au rabais.

Deux livres sur la tolérance et l’acceptation de sa différence : L’histoire de la girafe blanche de F.Guiraud aux éditions La Martinière  - 12,04 E et Le loup vert de R.guichoux aux éditions Bayard- 9,90 E

Les orangers de Versailles de Anne Pietri – éditions Bayard-11,50E    

Un très bon roman historique sur la cour du Roi Soleil et ses intrigues dans l’entourage de Madame de Montespan.

Chef de famille de Brigitte Peskine aux éditions L’Ecole des Loisirs-5,20 E

Un roman dont le jeune héros confronté à des responsabilités familiales grandit trop vite ; un roman sur l’intégration difficile des enfants des îles en butte au racisme.

 La bibliothécaire de Gudule collection Livre de poche jeunesse – éditions Hachette –4,50E

Un roman fantastique incontournable.

Mordre le ciel de Gudule, collection Tribal-éditions Flammarion-7 E

Un roman dur qui aborde le suicide d’un adolescent et fait partager la culpabilité de son entourage. Un roman difficile où le lecteur ciblé peut aussi bien être l’adolescent que l’adulte.

Le petit garçon qui aimait les mots de M.Nahum aux éditions Milan-4,70E

Un petit livre sur la problématique du divorce et des difficultés de communication dans une famille où se heurtent  deux modes de vie européen et africain.

L’enfant qui voulait être un ours de J. Hastrup et S.Frattini aux éditions Milan-5,50 E en poche, 9,95 E en album

Une belle histoire animalière. L’épopée incroyable d’un enfant élevé par des ours.

Sans abri de R. Swindells-éditions Gallimard, collection Scripto 8,50E

L’histoire d’un enfant SDF et d’un ancien « flic » Un récit très bien construit, un bon suspense.

A noter, l’excellente qualité des parutions dans cette nouvelle collection des éditions Gallimard : lire sans attendre Sobibor de Jean Molla-scripto, Gallimard-9E

La saga du livre des étoiles d’Erik L’homme- éditions Gallimard

Des romans de science-fiction haletants et intelligents .

Poèmes en bandes dessinées aux éditions Petit à petit : Verlaine, Baudelaire, Victor Hugo, Les textes de chansons du groupe Téléphone-14E
Les clés du citoyen 2004, Milan-12E
Un excellent documentaire fourmillant d’informations avec schémas et références ; un renvoi à des  liens internet permet d’approfondir certains points ; une explication très claire sur les élections européennes. Un ouvrage qui, pour préserver tout son intérêt cette année devrait être réactualisé suite aux élections européennes. 

